
 

Sacré Cœur, 8 février 2026 

 

5ième Dimanche du Temps Ordinaire, année A 

 

Beaucoup de lumière et quelques grains de sel, voici le fil conducteur des lectures bibliques 
de ce dimanche. 
Jésus qui a dit de lui-même : « Moi, je suis la lumière du monde. Celui qui me suit ne 
marchera pas dans les ténèbres, il aura la lumière de la vie. » 
Jésus est descendu du ciel, tout lumière, comme un phare, pour illuminer le monde déchu 
dans les ténèbres épaisses du péché. Moïse qui descend du mont Sinaï avec son visage 
illuminé et rayonnant est une simple image prophétique de Jésus, le vrai Moïse. 
Jésus a voulu que sa lumière passe d’abord par le cœur de chaque être humain. Le cœur de 
chaque être humain est comme un interrupteur que Jésus veut toucher et allumer. Mais 
pas comme des robots. Pour cela Dieu fait appel à notre liberté et pour cela Jésus donne un 
commandement à ses disciples : « Vous êtes la lumière du monde. Vous devez rayonner la 
lumière autour de vous. Vous avez la mission d’être lumière par vos actes et par votre 
comportement dans le monde. » 
 
Déjà, le prophète Isaïe explique très bien dans la première lecture que c’est par les actes 
que notre lumière se lèvera dans les ténèbres et que nos côtés sombres se transformeront 
en lumière de midi. Voici des actes « photons » de notre vie, des rayons de lumière : 
partager son pain avec celui qui a faim ; accueillir le pauvre ; couvrir celui qui est sans 
vêtement ( par misère ou par luxure … ) ; ne pas accuser ; ne pas parler mal ; combler les désirs 
des malheureux. 
 
Un monde où il y a la guerre, la violence gratuite - comme cet élève il y a quelques jours qui 
plante un couteau dans le corps de sa professeure - pour une mauvaise note ou correction 
… Une société où chacun pense surtout et d’abord à soi-même, où règne le droit du plus 
fort et du plus riche, où tant de personnes se sentent seules, abandonnées, désespérées ou 
déprimées, il y a un besoin urgent de lumière !  
 
Cette année, une première belge dans la ville de Gand: deux rues seront illuminées pendant 
30 jours pour le Ramadan avec des vœux «Happy ramadan !» ; donc pas seulement les 
guirlandes lumineuses de Noël qu’ils vont laisser suspendues un peu plus longtemps, non, 
édition spéciale et nouvelle. Et l’une de ces rues heureuses s’appelle “rue de la libération” … 
Jésus nous appelle à être les lumières, non pas de deux rues mais de toutes les rues et non 
pas pour 30 jours mais pour chaque jour de l’année. Si nous sommes ce que nous devons 
être : lumière par notre bonté et par notre charité, bref par notre sainteté de vie, nous 
n’aurons rien à craindre. 
 



 
La lumière électrique des spots et des ampoules a beaucoup de paramètres et 
caractéristiques. Récemment j’ai appris ce que c’est l’indice de rendu des couleurs ( IRC) 
entre 1 et 99. Plus cet indice est haut, plus cette lumière artificielle est proche et ressemble 
à la lumière naturelle du soleil dont elle respectera les couleurs. Jésus est notre soleil, la 
lumière du monde. Et notre IRC, notre indice de rendu des couleurs doit s’approcher le plus 
près possible de 100, à la lumière du Christ ! Par notre baptême nous sommes devenus des 
illuminés dans le vrai sens du terme et le bon sens. Ne cachons pas la lumière de nos 
bonnes actions par de la fausse modestie. N’étouffons pas les reflets de la lumière de Dieu 
de nos vertus par la timidité ou par la crainte. 
 
Quand nous étions petits, mon père était très sévère avec nous quand il s’agissait de 
gaspillage. Quand on laissait des lumières allumées sans raison ou par oubli, il nous 
rappelait à l’ordre : « Ce n’est pas Versailles ici ! … » 
Mais pour Jésus, notre vrai Roi Soleil, nous devons créer un Versailles spirituel : un nombre 
infini de lumières, allumées jours et nuits, des cœurs enflammés par l’amour de Dieu, des 
cœurs brûlants qui chassent les ténèbres du péché. 
 
Finalement nous sommes appelés aussi à être le sel de la terre. Pas de régime sans sel. 
Venant du nord, je me sentais un peu comme un barbare en apprenant qu’en France le sel 
ce n’est pas la même chose que fleur de sel … et que fleur de sel de Bretagne, de l’océan, 
n’est pas du tout pareil que la fleur de sel de la Camargue, de la Méditerranée … des 
saveurs aussi différentes qu’entre le vin rouge de Bordeaux et celui de Bourgogne … 
 
L’image du sel met l’accent sur notre petitesse mais chargée de force, la force de Dieu 
comme saint Paul l’explique dans la deuxième lecture. L’image montre que nous devons 
disparaître dans la masse. Les Chrétiens ne sont pas appelés à former une secte, séparée de 
la société, une réserve de gens purs, un jardin zoologique d’espèces intouchables, rares, en 
extinction ou protégés. Non. Nous sommes appelés à transformer le monde et la société, 
non pas de l’extérieur mais de l’intérieur, en y prenant part entièrement et activement mais 
à la manière de Jésus Christ. A nous de donner goût au monde ou plutôt à redonner goût à 
la vie dans ce monde, à tant de frères et sœurs qui ont perdu le goût de vivre. 
 
Quelle belle mission a été donnée à chacun de nous !  
Réalisons-la !  


